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CHUT !...
Ne le dites pas !...
Le « pirafceirniste » compte

plus de 4.000 abonnés, il lait
échange avec 300 journaux et
revues de tous genres, et a de
nombreux dépositaires.On le lit
en Egypte, en Algérie, en Amé
rique, en Perse, en Russie, en
Allemagne,en Norwège,en Hol
lande, en Belgique,en France et
partout. Mais,.chut !... Ne le
dites pas...

Le « ppatat»niste» est l’or
gane de 78 Fraternelles qui ont
pris naissance en deux ans de
tempset dont plusieurs ont plus
de 400 membres.

Le « ppatepniste », par le
soin de ses groupements, or
ganise chaque Dimanche des
Conférences publiqueset contra
dictoiresdans toutes les localités
où on exprime le désir d’enten- !

dre ses orateurs. Ne le dites
pas !...

Le « ppatepniste » est le
journal de quatre Instituts où
des cures merveilleusessont ob
tenues',où des quantités d’aveu
gles, de cancéreux,de tubercu
leux, etc..., etc... ont été guéris
par la méthode Psychosique.
Ces Instituts sont installés a
Sin-le-Noble (Douai), Amiens,
Béthune et Lens (1). Ils sont
ouverts au public quatre jours
par semaine et on y soigne quo
tidiennement plus de 200 mala
des. Mais, chut 1...

Le « pratepnista », ses Fra
ternelles et ses Instituts sont
parfaitement connus...

Mais, taisez-vousl... Ne dites
rien... Vous ne savez donc pas
que le « Fraterniste» figure
chaquemois dans la Revue des
Sociétés SECRÉ>TBS
(Mise à l’Index). !

Ce formidable mouvementest
secret... à la façon du... secret
de Polichinelle !...

BREVE Armand.

L’Opinion d’un Professeur

lie Spiritualisme raisonné
à l’Eeole

Quelques méfaits de la
PSYCHOSE

Nous avons reçu de l’un de nos
jeunes et dévoués abonnés, qui signe:
J. E., le très intéressant article qu’on
va lire.

Quel bonheur pour nous, dans le
pénible apostolatque nous avons en
trepris, de voir que l’on comprendsi

bien notre philosophieet la morale
qui en découle. Cela nous encourage
puissamment à persévérer.

* *

La science d’hier avait aidé

par ses lacuneset ses sophismes
i tuer la Foi. Bénie soit lascience
nouvelle (le spiritualisme mo-
ierne) qui l’a ressuscitée!...

Mais la plupart des hommes
gnorent ce miracle ? Hélas !..

.

kussi faut-il que demain le sa-
;he ! 11 faut que, dès demain,
l’Ecole en soit saisie ! Il faut que
dès demain, la Science nouvelle
et la Foi nouvelle régnent à
l’Ecole.

Henri BRUN,
Professeur d’Ecole (Normale

** *
M. Brun nousdira prochaine

ment pourquoi et comment.

Qui de vous peut dire qu’il n'a jamais
subi l’inlluence de la Psychose bonne ou
mauvaise ? Nous les subissons tous les
jours, ces TfMTuences mySTOrtéosses, a
momen/t de la vie. On les constate lâche
ment par l’observation. «

L’ensemble de

nos pensées, a dit le philosophe Mulf-
ordi, influe favorablementou défavora
blementsur nos affaires, et influenceles
autres en notre faveur ou contrenous.
C’est une force que les' autres ressentent
agréablementou désagréablement, leur
inspirant confianice ou méfiance ». C’est

une force qui nous fait, agir, qui nous gui-
$e, qui nous (topseille, noius punit, et
comme les pensées sont des forces, ces
pensées produisentune force analogue à

la leur et repoussent les autres.

D’après ce principe, si vous mettez vos
actes en accord avec vos pensées, dans la
Psychose bénéfique, vous attirerezles bon.

nés Psychoses, le bonheur. Si vous pensez
mal, vous attirerez les pensées identiques
et comme les penséessont des forces,vous
attirez les Psychoses Saitaniques, d’où
Malheur.

Eh bien ! si vous voulez être heureux,
pensez du bien de tout le monde, voulez
et faites le bien.

Nous voyons tous les jours des preuves
de cette M de la Psychose. J’ai été si
souventle jouet de la Psychose bonne ou
mauvaisequ’il faudrait être de bien mau
vaise foi pour 1 en. nier l’existence.

Ainsi plusieurs fois, ayant projeté on,e

promenade en bicycletteavec des amis, j:e

fis cette réflexion : •« Tiens, il y a long
temps que je n’ai pas crevé !» Pan : dix
minutesaprès, je ramassaisun clou : Loi
de réaction ? Quand je disais : » Il y a
quelque temps que je ne suis pas tombé

.

le jour 'de môme, je tombais en vélo.

J’ai constaté très souvent; ces faits cu

rieux et comme il n’y 'a pas die^ hasard,
j’en conclus qu’il y a Psychose. Je pour
rais certes en citer des quantités,d’autres

cas où j’ai été témoinde cette loi Psydhjo-
sique.Quandon sait attirer soi les Bon
nes Psychoses ,on est sûr d’être secondé.

Je puis dire que, dans tonte mon exis
tence, encore peu longue, j’ai tellement
été secoué, puis secondé par cette psycho
se, qu’il m’est tout à fait impossiblede

la nier. Que de fois ai-je subi la. poussée
de la Psychose adverse. J’avais des em
portementssubits «

Lilire-arbitre ? » que
je regrettais aussitôt. Je rencontrais une
personne sur la route qui me demandait

un renseignementoui tout autre chose
.

Eh bien ! c’était plus fort que moi, je lui
disais des sottises, et pbürtant_quelqueis

secondes après, j’avais horreur de ce que
j’avais fait, at je me demandaispourquoi
je l’avais fait : C’était bien la Psychose
adverse qui m’agitait. Et isi j’avais conti
nué à subir la poussée de cette Psychose
peut-être que maintenantau lieu, de jouir
de l’estime de mes semblables je peuple

rais une de ces sombres prisonsou le ba.

gne dans toute son horrible cruauté.

Pourquoiai-je pu résister à sa poussée

mauvaise? Tout simplementparée qu’un
jour comme par hasard - c est a dire par
la, Pschose - le «

Fraterniste»me tomba
dans les mains. J'étais engagésur une
pente fatale, d’où, si j’avais continué, je

,
ne me serais jamais relevé. 11 y ai un boni
nombrede criminels qui ne sont pas cou
pables : il® ne sont que de dociles instru
ments au service' de la Psychose satani
que. Que de personnes sont poussées an

crime par les Esprits même de ceux qui
ont été désincarnés d'une mort violenté,
comme les décapités, les banditstués par
les balles policières. Nous avons eu ces
temps passés de sinistres bandits : Bon
not, Garnier, etc., qui sont morts d'une
mort violente, emportant avec eux par
leur désincarnationtoutes les mauvaises
intentions, toutes les mauvaisespensées,
toutes les perversitéscriminelles. Qui sait
si leur esprit ne va pas, continuerencore
la guerreà la société. Ils feront des adep
tes : ils seronlt la Psychose Satanique, ils
pousseront, au mal, au, crime, et nous au
rons certainementd’ici peu des avertis
sements sanglants. Ils sont mort® maté
riellement, mats non’spirituellement,c’est
ce que les masses ne comprennentpa®.

Et qu’y pourrons-nous? Rien ! Eit pour
tant si en éduquant les masses dans, la
voie de la bonne Psychose, nous arriveronst .diminuer les atteintes de la Psychose
satanique, mais non à les supprimer. Et
quand l'on songe à ions ces désincarnés
qui sont morts de mort violente,' on s’ef
fraye et on a, raison. Toute la masse de
ces désincarnés constitue une Psychose
satanique en son entier et. ce ne sont pas
seulement les criminels, mais lés voleurs,
les avares, le® orgueilleux, etc., to-ulte la
gamme satanique. Lé triomphedu'Mai sur
le (Bien ; et nous nous assisterionsim
puissantsà ces lugubresscènes ?

Non ! En avant ! faisonsconnaîtrepar
le monde la Morale Psychosique, faisons
preuve de Frafernismeet de Solidarité.
Aidons-nous, aidons nqp frères inférieurs,
faisons évoluer, vers le Bien, vers le
Beau, tout en évoluantnous-mêmes. Elan
çons-nous et suivonsle grand mouvement
qui se prépare ; les temps a,rayent : » Se
mons, amis^ semons de la. bonne graine,
et ne la semons pas sur les pierres,mais
dans la bonne Terre-, pour qu’elle puisse
croître et se multiplier ,».

Semons partout le Bien et nous ferons
une ampk.- moisson, mais bannissons à
tout jamais le mal, la Psychose Satani
que.

Donc, en avant ! pour le Grand Mou
vementFraterniste et ayant confiance, là-
haut,Dieu ,1a Force Suprême des Forces
Bonnes, nous assistera, et nous protégera.

C’est le nouveaucycle, le cycle d’amour
et de fraternité.

J. F-

Un exemple à suivre

L’ERRANTE

• *

On pense combien nous sommes heureux
au « Fraterniste » d’être si bien compris.
De telles confessions confirment pleine
ment la vérité de nos théories et la réalité
de l’influence qu’exercentsur nous les
forces intelligenteset invisibles de l’espa
ce, influenceà laquelle nous ne pouvons)
pas toujours résister', — de l’aveu même
de l’auteur de cet article. En effet, on fait
rarement ce que Ton veut.

Sous ce litre, un récent numéro de
YIllustration signale, en des termes
attristés, la disparition d’une femme

de cœur, auteur de plusieurs livres
bienfaisants, connue dans le monde

des lettres sous le nom de Pierre de
Coulévain.

Cette triomphatricedont les ouvra
ges très répandus on't obtenu le plus

fort tirage de notre époque (Son li
vre « Sur la Branche » a connu la

180e édition) était une silencieuse et

une effacée.
Au cours de ses nombreuxvoyages

l’esprit toujours(tenduvers un but de

rêve, elle échappait de parti pris à

toutes les investigationspoursuivies
dans le but de la faire connaître plus

ouvertement au public enthousiasmé

pour ses œuvres.

« Je n’ai jamais été qu’une anony

me et je veux rester une anonyme »

disait-elle dans ses livres, comme
pour s’excuser, aux yeux de ses nom
breux lecteurs surpris de cet efface

ment obstiné.
Devant une volonté aussi sage on

s’inclinait sàns mot dire, saisi d une
crainte respectueuse pour cette fem

me extraordinaire qui souhaitait de

meurer ignorée jusqu’à la mort et

qui offrait sans le vouloir, à tant de

lettrés vaniteux de notre époque, un
si rare exemple de modestie.

Cette femme d’élite,, à l’esprit aus
si noble que désinftéressécomprenait
probablementmieux que toute autre

le mécanisme de la psychose interve

nant dans ses productionslittéraires;
de là cette absence totale d’orgueil
qui était le propre de cette saisissante

nature.
Elle nous dit en effet, dans le plus

passionnantde ses livres qu’à l’âge

de 57 ans, condamnée à parcourir

seute la dernièreétape du voyage, el

le s’était rattachée par un charme
singulier aux beautés que nous offre

l’existence. « Mon esprit »,
dit-elle,

a pris un nouvel essor. Ôn eût dii

qu'il avaitété rechargéavec une élec

tricité plus subtrie, plus puissante...
Du point où je me suis placée apres

bien des tâtonnements, la vie m appa
raît plus belle et. bonne..

Je vois l’homme, non plus comme

un aveugle en liberté, mais comme

un coopérateurde l’œuvre divine,

immortelcomme elle. Je le vois, mar
chant en pleine éternité, conduitvers
des buts lointains et glorieux. Cette
vision nouvelle m’est une source d’en
seignements précieux, de consola
tions, d’espérances infinies. Pour
quoi ne les^donnerais-je pas à ceux
qui en ont besoin ? Pourquoine pen
serais-je pas pour ceux qui n’ont pas
le temps de penser ? Pourquoine re
garderais-jepas pour ceux qui n’ont
pas le temps de regarder?

Ce livre admirable, d’une haute
inspiration et d’une sereine philoso
phie sut apaiser bien des doufeurs et
apportersouvent le calme nécessaire
dans plus d’une âme bouleversée par
la crainte de l’irréparable.

Le dernier vœu de cette troublan
te et énigmatiquevoyageuse a été
exaucé. E&e est morte dans le mys
tère et l’on a respecté jusqu’àla tom
be son grand désir de n’êtrepas con
nue. Car ceux qui l’ont cherchée jus
que dans sa dernière demeure n’ont
trouvé dans le cimetièrede Territet
où elle repose près de Lausanne,

1

qu’une tombe anonyme sans croix et
même sans inscription-

Quelle admirable leçon que cette
vie exemplairepour les humains as
soiffés d’orgueil et aimabt à parader
jusqu’auxportesdu tombeau.

La simplicité émouvante de cette
âme si grandedans son humilité nous
fait comprendreclairement le néant
des grandeurshumaines. Car cet ef
facement voulu nous montreune Fols
de plus que les espritsvraimentsupé
rieurs dédaignent totalement l’encens
et les discours.

Pour eux, la seule chose véritable
ment appréciable et digne d’envie est
une âme droite et pure, sans cesse in
clinée devant féternelle Perfection.

A. BONNEE.il mmmm,

L1ITOM il lâ PAIX lit il INlITCtüm

M. CARNEGIEAND OCCULTISM :

Like most. modem Researohers Mr An
drew Carnegie, is much interestedin Oc-,
cullism and kindred Spiritual Sciences,
lie had ftnanced a-party of Resea,rebers
lieaded by Mr. Sehwidtal to investigate
inito the Mysterie® of Lévitation and otaer
wonderful feats performedby the Egyp-
tian ffialcirs ainid derviishes. The pairty will
go to Egypt an studiy the secret® froin a
Scienlificpoint of view and will commu-
nicate the résulte to the University of
.Berlin. Suidh a philanthropieattampt will
not only throw light to tire Scientificworld
on the mysteriouis Psycho-Spirituallaws
of applicationbut also be of aid in esta-
blishing lévitation on allied spirit pheno-
mena as scienlific faots.

M. CARNEGIEET L’OCCULTISME
Comme les chercheurs les plus moder

nes, M. André Carnegie s’intéresse beau

coup à l'Occultisme et aux Sciences spi
rituellesdu môme ordre. Il a accordé son

concours financier à un groupe de ober-

c'h’eurs dirigé par M. Sehwidtalpour taire

une enquête sur les mystèresde la lévita
tion et autres faits merveilleux exécutés

par les l’akis at derviches Egyptiens. Le

groupe doit aller en Egypte, étudier les
secrets au. point de vue scientifique, et
communiquer les résultats à 1 Univer
sité de Berlin. Unie tentative si
philanthropiquenon sejilemamt jettera de
la lumière au monde scientifiquesur les
lois mystérieusesMe 1* pratique psycho
spirituelle, mais aussi aidera à établir la
lévitation,etphénomènes spiritesconnexes,
comme faits scientifiques.

(T’rad. C CHAIGNEAU).

Nous avonsreçu de notre ex
cellent abonné M. Castets, les
quelqueslignes suivantes :

Chers Amis,
Votre avant-dernier numéro

(151
)
estmagnifique. La miseen

pagessoignée, sabelledisposition
des titres, en rendent la lecture
agréable. Par son aspect, votre
journalnous dit : Lisez-moi.

La marchandiseest bonne, les
articles captivants. Vous avez
su y joindre la présentation et
je vous en félicite, parce que ce
n’est pas toujours facile.

Bravo ! chers amis,
vousaurez10.000abonnés avant
trois ans...

CASTETS,
ContributionsIndirectes

OUBüI...
Ceux-là se trompentqui pré

tendent — véritable mirage —
être les inventeurs de notre mé-
thode de traitements psychosi-
ques. Ils oublient leurs raille
ries du début.

Les réfractaires de jadis sont
devenus, par notre exempleet
les résultats quenousleur avons
montré, des adeptes, mais ils ne
sont pas des novateurs. 41s sont
des plagiaires, tout simplement.

Le phénomène est simple à
expliquer ; leur sincérité ac
tuelle résulte de ce fait que,
s’étant longtemps menti à eux-
mêmes, ils ont fini par croire
vraie leur illusion C’est un cas
pathologiquede la mémoire.Us

se sont monté le cou.
Jean BÉZTAT

iiSîWijwi
Nous usons dans le dernier fasci

cule paru de la
«

Revue Internationa
le des Sociétés secrètes » dont le di
recteur est M. N. Fomalhaut, le très
suggestifpassage suivant :

« Nous connaissons la théorie sou
tenue par « Le Fraterniste», il ne l a
pas inventée, et celte tactique peu
honnête est préconisée dans d’autres
milieux (1). Pour nous, nous n’y ac
céderons jamais ; le mal, n’importe
où on le rencontre, doit être flagellé,
et les hypocriteset les trompeursdé
masqués, ce n’est peut être pas du
Fraternisme,mais c’est sûrement de
la Charité, telle qu’elle est enseignée

par l’église...
»

** *
»

Ce n’est peut être pas du Fraternis
me, mais c’est, sûrement de la Chari
té.-, entendez-vous ?

C’est un peu Somme si, dans un
autre ordre d’idées, on disait

: ce
n’est peut être pas du beurre mais
c'est sûrement de la •margarine.

Il nous est agréable de constater

que la Revue Internationale,place le
Fraternismeau dessus de la Charité.

J. B.

(1) La Revue Internationale pré
tend que nous avons voulu couvrir la
fraude de Carancini.

L’un de nos abonnés qui signe :

« Un Parisien », nous demande de
définir exactement le mot : MORALE
tel que nous le comprenons, désirant
se servir de notre définition, à l’ave
nir.

,
C’est un grand honneurqu’on nous

fa H là et nous allons essayer d’y ré
pondre aussi bien que possible. Ce
n’est pas très commode.

la morale est un ensemble de règles
dont l’observanceforme une ligne de con
duite. Cas règles sont tirées de la conmiais-
sanc’ed’une philosophie et sont appliquées
dans le builde rendre le maximum de ser
vices à l’Individu et à la Société.

Toute discussion, toutephilosophie,toui
expoés, comporte une morale à en tirer.

Jean BFZJAT.
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Le Fratemisme gagne fomMleiealà terrain

La Psychose nous ménage à chaque i
conférence de bien agréablessurprises,et [
nous assistons chaque fois à un succès
lraterniste qui dépasse les plus optimistes
espérances. Dans une localitéoù nos théo
ries étaient totalementincorfnues, M. Bé-
/.iat a parlé, devant toute la population
adulte, des horizons nouveaux qui s’of.
fraient à l'Humanité laborieuse et souf
frante, du fait de la mise en pratique de
vérités éternelles méconnues, et qui sont {f
tellement nécessaires pour assurer une
vie heureuse à l'homme que ce dernier, 1 ‘

après une période malheureused’IGNO-
RANGhdurant laquelleil a méprisé leurs
sublimes enseignements, ressent le i,
soin de les respecter, tant les conséqueu- l

ces favorablesde leur action sont irtPé-
fragablementdémontrées.

On reproche quelquefoisà l’onaiteur de
ne soutenir ses conceptions, de ne les
faire accepter que grâce à une facilité
prodigieuse d’élocution,mais de négliger
complètementle côté science. Que ces dé
tracteursse rassurent,car c’est un exposé
de la Psyohosie uniquementbasé sur les
découvertes, les expériences et les lois
scientifiquesqu’il nous a été donné d’en-1 1

tendre à EvhvMalmaison. 1

Nous avons eui la joie d'écouter deux
fratemistes dévoués, chacun dans une
improvisation toute remplie des senti
ments d’Amoor dont déborde ’teur cœur.
Le Bureau'ayant ôté formé avec MM.
RaymondPetit et Méresse Louis comme
assesseurs, M. Christophe comme secré
taire, M. Carpentier,président, qui, aupa
ravant, se prodiguaitpour notre œuvreà
ifénin-Liétard, prononça la vibrante a-llo.
cationsuivante :

« Chers Frères,
u Je vous remerciede 1a. confiance que

vous m’avez accordée en me donnantla
présidence de cette réunion, et je vous en
témoigne toute ma reconnaissance. Je
voudrais que vous deveniez tous cons
cients qu’un homme ne mérite vraiment
ce titre que s’il cherche à savoir qui il est,
d’où il vient, que s’il manifestesa présen
ce par quelque acte de Bonté. Etant tous
astreints à subir les mêmes rades épreu
ves, c’est notre devoir de nous unir et dte

nous grouper pour améliorer notre sort
et celui des autres en conformantle plus
possible notre cfihduiteaux préceptes que
nous donnera la connaissance de la véri
té.

Ne croyez pas qu’il faille être très ins
truit et très intelligent pour être bon.
Chacun peut semer le Bien autour de lui,
car si tous n’ont pas d’argent,chacun du
moins à un cœur qui doit inspirer des
paroles de consolationelt d’Amour. Nous
vous engageons donc à vous enrôler dans
les rangs de la Fraternelle numéro 23
d ’ Evin-Malmaison,quelles que soient vos
opinions» car la pratiquedu Bien peut être
l’apanagede tous. C’est pourquoimoi, qui
suis protestantsincère,—je ne crains pas
de le dire, — je me donne corps et âme
pour assurer le triomphe du FRATER-
NTS'MIE, car j’ai conscience qu’en agissant
ainsi, je travaille au triomphede la Véri
té.

(Rravos prolongés).

Monsieur Méresse, qui remercie M
Carpentierdo ses bonnes paroles, s’expri
me en ces tonnes l

— « Je ne saurais trop vous le dire,
le but de notre associationest de rappro
cher les cœurs-Je désirerais que vous
compreniez tons cette vérité que l’homme
est le seul artisan de ses propres mal
heurs. Mais on n’arrivie à celte connais
sance que.par l’étude. C’est pourquoi je
voudrais vous voir vous grouper, ni
que, chacun versaht son obole, nous puis
sions parvenir à former une bibliôthèqifc
où pous pourrions pénétrer de plus en
plus dans le domaine de la Connaissance.
11 reste évidentque nous ne manquerions
pas les occasions qui se présenteraient- à
nous de faire le bien. Ceci peut paraître
difficile à réaliser, mais n’est point irréa
lisable. Et il faut bien comprendreque
c’est par l’action persévérante, unique
ment, que nous parviendrons à faire
rayonner la Bonté sur le monde. En réu
nissant toutes nos tonnes pensées, qui,
isolées, sont trop faibles, nous arriverions
a vaincre le Mal sur la terre. Aussi, je
vous en conjure, joigniez-vous à nous, q ;
voulons faire resplendir universellement
les bienfaitsde notre devise :

« AIMONS-NOUS- AIDONS-NOUS» !

(Tonnerresd’applaudissements).

MonsieurBézia.t. prend ensuite la paro
le :

— « Mes chers amis, je me trouve heu
reux de venir vous faire une conférence
à EvinrMalmaison,où, je puis bien vous
l’avouer, je n’espéraispas avoir font d’aiu-
dfiteurs. Je comptais sur 25 à 30 personnes
et vous voilà 250 ! Je dois tout d’îihrc-
mè présenterà vous, afin que vous con
naissiez qui vous parle. Sachez que je ne
suis qu’un homme qui n’a qu’un désir, ce.
liid de rendreserviceaux autres, parce qr©
je trouve mon bonheur dans le bonheur
d’âut.rui. Je tends à faire régner sur 1©
monde la. Toléranceet la Conciliation,aussi
pouvez-vous être certains que je ne suis
contre aucune religion, que je les aime
toutes parce que je veux croire qu’elles
n’ont d’autre but que de faire étinceller1<?

Flambeaude l'Amour.
Mais dlanis les exposés de ma concep

tion, que je pense être la Vérité, je tiens
essentiellement à m’appuyersur la Scien
ce qui, elle aussi, est la Vérité dans ses
acquis définitifs immuables"; D'ailleurs, je
suis en, mesure de prouverque la philoso
phie psychosiquen’est pas autre chose
que l’extension au domaine immatériel
des lois nettementconstatées dans le do
maine matériel. Il est une chose que vous
constatez tous les jours, et qui est une
perpétuelle démonstrationde ce prover
be :

Qui'se ressemble s’assemble ;
Qui est exprimé en d’autres fermes en

les 2 propositionssuivantes :
Dis-moi qui tu liantes, je te dirai qui

tu es.

"'m
Les loups ne se mangentpas entre eux.
Qu’entend-dh par ces mots. On veut,

dire que tout ce qui possède un degré de
ressemblance, de parenté, d’affinité suffi
sant se recherche, s’attire et se fréquente.
Et je vais vous en donner de nombreux
exemples, puis dans tous les règnes de la
Nalture.

Commençons par le règne animal: Dans
une volière où. s’ébattent plusieurs oi
seaux, vous las voyez mélangés pendant
le jour, mais, à la tombée die la nuit, cha.
cun d’eux est auprès de l’individu de sa
race, il se forme de petits groupes dis-
! inets.

.Voyons maintenant le règne végétal :
fin vous laissez un terrain à lui-même, et
que vous Cessez de le cultiver, vous le
verrez bientôt couvert d’herbes d’une ca
tégorie bien définie ; qui sont dites plan
tes sociables, tant leur voisinagemutuel
est constant. C’est ainsi’ que vous cons
taterez biensouventdes plaques de mouir-
ron, ou autre, dans la campagne. C’est
donc que le mourrai, le plaintain, le sé
neçon, le paturin, etc., s’attirent et se
fréquentent.Dans le greffage, il doit y
avoir affinités suffisantespour que les
deux espècesse soudent Tune à- l’autre.

Continuons par le règne minéral : Si
vous allez vous promenerdans la région
du Mont Saint-Eloi, près d’Arras, vous
rencontrerezune bande de calcaire au
sein de laquelle on Voit de distance en
distance, des rognonsde silex, dont cer
tains atteignent la grosseur d’une tête
d’enfant.D’où provient ce phénomène, et
à quoi l’attribuer ? Le problèmea été ré
solu par le savantgéologue douaisien Gos-
selet (doyen de la Facultéde Lille), qui est
célèbre dans le monde entier. Et voici
son explication : Au début, la couche de
calcaire contenait d’innombrablesgrains
de sable. A un momentdonné, les grains
lés plus gros, qui avaient une puissance
d attraction plus- forte

1,
un magnétisme

plus considérable, attirèrent à eux les
grains les plus proches, et se confondi
rent avec eux. Ces nouveauxagglomérais
siliceux eurent leur force d’aimantation
augmentée en même temps que leur
volume, et émirent plus loin leurs radia
tions, qui, en vertu du môme principe,
concentrèrentfinalement, en dies points
symétriques,toutes les matièressiliceuses
précédemment dispersés Sans le calcaire.

Voilà donc formellement démontrée le
fonctionnement'de la LOT DES AFFINI
TES. Mais je puis vous citer d’autres
exemples. Et voici une auiCre façon de
vous la rendre évidente :

Chateun sait qule- l’on- forme les cris
taux de sucre par projectiond’un jus'su
cré froid dans un jus sucré chaud. Mais
tous ceux qui se sont occupés de cristallo
génie vomis diront que le résultatn’est sa
tisfaisant que lorsque la solution a un
certain degré de pureté, et que la moin
dre particule étrangèresuffit parfoisà fai
re échouer la erisifallisaition désirée. '

Or, dans la fabricationprécitée, on as
siste à ce phénomène de voir les cristaux
GROSSIR au fur ai, à mesure que L’on
évapore le sirop. Le sucre s’étant ajouté
au sucre, donc le suore s’attire et se fré
quente.

— Mais non ,diront quelques-uns, les
cristaux grossissenttout simplementpar.
ce qu’on leur fournit une nouvelle matiè
re, ce qui leur permet d’augmenter de
volume.

— Eh bien ! si c’est aussi simple, je de
mande à ceux qui tiennent ces propos de
former des cristaux avec une mixture
contenantdu sucre et du sel. Ils n’y par
viendront pas, car je vous l’ai dit tout à
l'heure, il faut qu’il ait une parenté, une
AFFINITE suffisante pour la. formation
des cristaux, affinitéqui n’existepas entre
le sel et le sucre.

Ceci prouve donc que le sucre attire
uniquementle suicre, et le sel uniquement
le sel, et que Lun ne se confond pas avec
l'autre, car ils sont des individus dissem
blables, n’ayant pas, dans leur nature
constituanteune analogie assez marquée.
' De même, (la loi étant une) notes ne

réussirez pas à enter un abricotier (ar
bre à noyau), sur un, poirier (arbre à
pépin), alors que vous réaliserez aisément
la greffe d’un, abricotier sur un prunier
ou d’un poirier sur un pommier.Et pour
quoi ? Parce que les arbres à noyauxont,
mutuelièmènt,plus d’affinité avec les au
tres arbres à noyaux qu’avec les arbres à
pépins eit réciproquement.Et ainsi de sui
te,car,vousen êtes convaincus,etles plus
grandssavants l’ont affirmé, il ne peut pas
y avoir d’arrêt,defin, de saut, de solution
de continuité dans 1a. Nature, c’est pour
quoi je dis que la loi des affinités fonc
tionne par delà les trois règnes connus,
et que ce qui est vrai pour la matière est
également, vrai pour la spiritualité', et je
vais vous le démontrer. Mais, aupara
vant, je tiens à vous faire remarquerque
cette loi se manifestant partout, il faut
bien qu’elle ait un point d’appui, et c’est
ce point d’appui que nous appelons : le
REGNE ETHEREAL (immatériel, spiri
tuel, consciienciel). Et en effet, la vitesse
(immatérielle)attire la vitesse. Vous pou.
voz le constaterquotidiennement,quand
vous voyez l’ardeur d’un cycliste stimu
lée à la vue d’un système de locomotion
se déplaçant avec plus de vélocitéque lui-
même.

La vibration, attire, provoquela vibra
tion. Quand vous voyez une troupe fati
guée, épuisée, prendreun air martial aux
sons d’une marche -accélérée et s’avan
cer ‘allègrement, qu’en déduire, sinon que
la musique (vibration üluidique) perçue
par le mental, a déterminéle fonctionne
ment du muscle (vibration matérielle) ?

—- Que dis-je ! La. tristesseattire la tris
tesse, la joie provoque la joie, le geste,
suscite la geste. Qu’uncompositeurécrive
un morceau alors qu’il sera dafis la dou
leur, soyez assurés que l’œuvreainsi con
çue se ressentirade l’état, d’âme dans le
quel il se trouvait au momentdte l’inspi
ration. Baillez, et les autres vous imite
ront, pleurez et vous verrez perler des

Nos lecteurs nous feront tou
joursplaisir et nous prouveront
leur attachement it notre œuvre
en nous faisant parvenir toutes
les coupures de journaux qu’ils
pourront découvrir intéressan
tes pour le Fraterniste.

Nous comptonségalementsur
eux pour tous autres renseigne
ments qu’ils pourraientrecueil
lir.

D’avance, merci !...

VARIA ~

La carotle, cet humble légume
d’un prix plus que modique(surtout
quand la récolte est bonne) offre de
précieuses ressources aux ménagères
soucieuses d’apporter une variété in
telligenteautantque salutaireau me
nu familial :

Celte racine alimentaire, potagère
autantque fourragère,se mange fraî
che presque toute Tannée car elle se
conserve facilementen cave ou en si
los jusqu’au mois de mars.

On la trouve à la base de tous les
bouillonsde légumes, elle entre dans
la compositionde maint ragoût à ’é-
tuvée, de toute bonne jardinière. Ser
vie seule et présentée sous des ap
pellations différentes suivant la va
riété des préparations,elle constitue

un mets des plus salutaires^en même
temps que des plus goûtés.

De saveur sucrée, très agréable, el
le est rafraîchissanteau premiertitre
à cause de sa granderichesse en eau.
Elle est également émolliente, diuré
tique, antiseptique.

Ces précieuses propriétés la font
préconiser dans le traitementdes ma
ladies de foie. (Voir carotte à la Vi
chy).

La carotte esl connue un peu par
tout comme remède efficace contre
les vers intestinaux(On sait que les
carottes crues administrées aux en
fants le jour qui précède l’absorption
d’un vermifuge en augmentent sin
gulièrementl’effet).

On l’emploieégalement sous forme
de sirop. Le suc extrait par compres
sion et délayé dans très peu d’eau
sucrée est employéeavecsuccèspour
combattrel’enrouement,l’asthme, la
toux et même la phtisie.

La pulpe fraîche obtenue en râ
pant la carotte est souveraine contre
les brûlures.

Enfin les graines de carottes infu
sées stimulent les fonctions digesti
ves et favorisentla lactation.
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La VU myhtérfeoM,Fondateuri U. B»v
oato. — Directeur : Mauricede Mut-’
nack. —-

Secrétaire de la Rédaction
Fernand Girod, 174, rus St-Jacguea,
Parte (V®).

La Progrès de Parte vulgarisateur, litté- 1

raire, scientifique,psychique. Direct :
FernandDrubay, U bis, quai des
Grands-Augustins,Paris., Si-mensuel, j

Abonnements « ï fr„ fifl. Etranger j
S francs §8,

La Tribune psychique, organe mensuel de
la Société d’fctudea des phénomènea
psychiques, S7, rue du Faubourg St-
Martin, Paria. — fi te. par as.

La Revue Spirite^ Paul Leymarie, direc
teur, 48, rue St-Jacquea, Paris. —
France, 18 fr. ; Etranger,U ta

«
Oa-

ire-Mer, 14 ta
Annales des Sciences psychiques, Men

suel, directeurs: le D* Dariex, le prof.
Charles Richet,rédacteuren chef, C„
de Vesme, 89, rue Guersant(vüi* des
Ternes, 14). Un an, 18 te.

Psyché, 36, rue du Bac, Paris, bi-mensuel.
— Un an, fi fr.

Revue Scientifique et Moraledu Spiritisme
mensuelle. — France, 10 fr. par an.
Etranger, 18 fr. — *8, Boulevard
Exelmans, Paris.

Mÿstérla, revue mensuelle, 5, rue de Sa
voie, Parie. — 10 francspar an.

Le Journal da Magnétisais,mensuel, di
recteur H. Durvüle. — 10 fr. par an
pour l’Union postale. — 18, rue 81-

Prineipaux Périodiques français et étrangers faisant échange avec « LE FKAIËKNlbTË »

Mecriy Paris»
La Théoaôfha,— 1, rue Marjeria, Puis.

Un an, S fr.
Bulletin da la Société d’Etudaa psychiques

de Nancy, secrétaireM. Thomas,rue
du FaubourgSt-Jean, a, Nancy. —France fi fr.; Etranger, I fr.

Les « Nouveaux borisona m de la Science
et de la Pensée, mensuel. Directeur i
Jolivet-Castelot,19, rue St-Jean,Douai
(Nord). — fi te. par an. Etranger8 fr.

La Vie Nouvelleet philosophie de l’avenir,
hebdomadaire* O Courrier à Beau
vais. — France, 18 te. Union postale
18 te.

Bulletin de la Société d’études psychiques
de Marseille,41, rue de Rome. — 8 fr.

La Vie Future, revue mensuelle, 11, rue
Médée, Alger* — France, Tunisie,
% fr. — Etranger,8 te.

Las Annales du Progrès (Analyse et Syn
thèse de l’Evolutionscientifique et morale), mensuel. — H. Ducaase Ha-
rispe, Dir., 18, boni* Carnot,Cannes
(recommandé).

L Alliance spiritualiste, organe pour l’ac
tion spiritualistegénérale par la coopération dee Ecoles autonomes, mensuelle, 88, rue Serpente, Paris. Abon
nements, 7 fr. par an.Le Lotus Bleu, revue théosophique mensuelle, 10, rue Saint-Lazare,Paris.

Abonnements : 10 te. pat an.Hermès, études scientifiques,littéraires et
philosophiques. Directeur ; A. Porte
du Trait des Ages, à St-Michel-de-
Maurienne(Savoie). Abonnements

:France, t fr.; Etranger,8 te»

IL OUVRAGES
Al. Akaakof. — Animisme et spiritisme,

réponse à te théoriede l’haUucination
du docteurHartman. Xrès Important:

28 te,
J*-B*Ai&ux,— Psychologie métaphysique:

t fr.
Albert d'Angers. — Différenceb entre le

magnétismeet l'hypnotisme: 8 fr. 88
Alexandre.— Mystèresde la nature dé

voilés j 1 te. Hi
Allan Kardec. — Qu'est-ce gus te Spiri

tisme : 1 te.
Allan Kardec*— Le livre des Esprits:4 fr.
Allan Kardec*— Le Livre dea Médiums

4 te,
Allan Kardec.— La génèse, les miracles,

les prédictionspar le spiritisme : 4 te.
Allan Kardec. L'Evangile selon le spi

ritisme : 4 ’r.
Allan Kardec.— Le Ciel et l'Enfer ou La

justiceDivineselon le spiritisme : 4 te.
Almignana*— Le Somnambulisme:fl te. fi#
Amaravella*— Le secret de l’Univers se

lon le brahmanismeésotérique : 1 fr*
Amo Decrespe. — Le Congrès de l’huma

nité : B te.
Andrée Francis. — La Vérité sur Jeonns

d’Axo (Sa Misskm) : > fr.
Anglemont(d’>. — L'Ame humaineet le

fonctionnementde la penBée : T fr*
Anglemont(d’)* — Le Fractionnementde

l’intni et te synthèse de l'Etre : fi te*
Anglemont(d’l* — Les harmoniesuniver

selles : fi fis.
Anglemont(<T). — L’Etre Universel : fi te.
Augues (Paul). — Les manifestationsdea

Esprits j 8 te.
fiackère(de). — Le fluidehumain : 1 te*
SÈadalre ÎA.-K.),— La joiede mourir A fr.
Balsas (H. de). — La Recherche de i'Ab

solu i 1 te*
Balsas (H. de).—Le Livre mystique:1 îr.fifl
Baraduc (D*)* — Les mouvements de

l’Ame humaine et l’Iconographiede
i’inviiibte i as te,

Baraduc(IF). — Iconographie de la Fogsa
vitale sosmique : B te.

Barhaste (D1). — Les Miracles t B te
fiarmoJd(F.). — La religionda Vrai : B fa*
Barmand (Au). —Somnambulisme théra

peutique 4 B te.
erse. <— Pour distinguesle magnétisme

de l'Hypnotisme : & ta,
iteigaase*— Considérations ans 1e ms-

faétlsme animal i • fr. m
SSss&àeha* ~ Be la suggestion ayil!g.r>«i la taar»g*Ktigae*Mpoasa au 1*

isa«I « fi ta ëfl
SSersoî. — flBssses «9 1e æt&S*%Szsa8*-3*

soi s B ta
®M»as8 M Lendieater.» Les ftesssaas**-

aifsa i S ta
eftaaî (BSaieS* « fiÆ msst s&

fl ta m
ecinJ (Mm4, — La asf ®l ses esvs&Dj»

*ht i S ta a»n
exact. » La Sagesseantique i b te.es p«g.)l* — Las mlgaelea

llltete t
Bteisoirasow (Mme ôb^ » ttes

I SHte l
SSaîs3t'@«8(HM|. — Be

I

Blanc (Hippolyte)*— Jansénisme, magné
tisme, méthodisme, baptisme, l’épidé
mie de Morzine, le spiritisme : 4 te.

Bodisco (C.N.). — Recherches psychiques:
fi te*

Bcnnamy Michel, — La raison du spiri
tisme : 8 te* fifl

Bonnaymé. — La force payahique et les
instrumentsservantà la mesurer:I te*

Bonnefont. — Leçons de spiritisme aux
enfants : fl fr. 48

Bonnemière Eug. — L'Ame et ses manifes
tationsà travers l’histoire : 8 te. fi#

Bonnemière Eug. — Les déclassés : 9 te. fi#
Bonnemière Eug* — Le roman de l'ave

nir : * te* «
BonnemièreEug. — Les camisarda des Cé-

vennea : i te* fifl
Bosc (Max).— Le voyage en Astral: 8 f.fii
Bottey.— Le magnétismeanimal.Léthar

gie, catalepsie, somnambulisme:4 te*
Bourdier. — Rudimentsélémentaires de

spiritisme : l te*
Bourdin*— Les deux sœurs, histoire de

deux jeunes filles écrivainsmédium*
1 te.

Bourdin*— Peur les enfants : fl te.
Brettes F. — Le* apparitions de Tllly j

1 te. M»
Bricaud J. — Premierséléments d'occul

tisme ; 1 te,
Browyne (D*). — La Puissance en soi-mê

me I a fr.
Burdin C* et Dubois. — Histoireacadémi

que du magnétisme animal : fl fr. fifl
Buchner(Dr). — Passé, présent, avenir de

l’homme : S te. i#
Bué. — La médecine est-elle un don ou

une science ? : B fr* 18
BulvrèrLytton. — La race future 3 8 te-
Burien (Marie)* — La destinés de l’hu

main : | fr* fifl
Cahagnet (Alph.). — Lea arcanes de ta

Vie future ; Il ta
Cahagnet (Alph.}. — Matérialismeet spi

ritualisme : s i ta
Cahagnet (Alph.)* — Pratiquede la fasci

nation : y fr,
Caiïïié. — Dieuet la Création : i te.
Cari du Prel* — La magie, science natu

relle t 9 fr.
Chapelet (J.). — Réflexion*sus le spiri

tisme : 1 te. fifl
Christian (P.). — Histoire de la magie et

de la fatalitédes peuples : fifl ta
démens. — L’interventiondes Invisibles

dans Dilatoire modems t & fr.
Constant(H.) (général Fixé. — Le Chris!

le Christianisme et Ig Religionda
l'Avenir g fl ta fifl

Coturtépée*— La parti spIeR* ? I ta fifl
Eoartépée. — Unité de la Via passée, yrg*

«nb et fatasie i I fr. M
Erookei (William*). — Recherche ni isq

phénomènea nyflhigHM Ëseaommaa-
«Mlfi 8 fr* M

GttVn (Mlitreis). — Le* cités absaiarg
de la aatare,1s faatémales vogaato

B te.
Callerre (B®). « Magnétisme et lypantle

I s ta II
Barge! (eommaadanQ. — ta pCate«n«fi

Be ITwrtsihloi S ta Ri
— Baisantes fiel

I
é ta a

la Voila d'Ials, Revue mensuelle d’oocul-
tiame et d’ésotériisme, Chacornac. édi
teur, 11, quai St-MJdhel, Psri»*

L’Echo da Merveilleux, Madame Gaston
Méry ,directrice, 78, rue Gay-Lussac,
Paris, fi®. Bi-mensuel, 10 fr. par an,étranger : 18 fr. fifl.

LE Symbolisme, organe de régénération
initiatique de la Franc-Maçonnerie.
OswaJd Wirtb, directeur, 18, rue Er
nest Renan, Paris (XV*).
mensuel : abonnement : fi fr. par an.

L’Influenceastrale, M. Bousquet, 71, ruedes Saint-Pères, Paris, éditeur.
L’Evolution

: Madame Agullana à Bar
deaux (Gironde).

Les EntretiensIdéalistes,13, rue Méchain,
Paris (XTV6), mensuel : 0 fr. 75 le n°.L’Echo de l’Invisble, 215 bis, cours St.
Jean, Bordeaux. Direct.

: Mad. Marie
Ortarix, mensuel., Aht. 2.50. Etr. :4 francs.

La Vie Psychique, Dir. : L. Baure, 5 bis,
rue Saint-P%ul, Paris. Abt. : 1 an :5 francs ; Etranger : 6 francs.

IdéalsMagazine ; Direct : G. d’Armaric-
Garet, 8 rue Newton, Nantes. Mens.Aht 2.50 ; Etranger : 3 franos.

Bulletin de la Société d’Etudes Psychiques
de Nice, 7 avenue de la Gare, Nice.

La ReligionUniverselle,7, rue d’Auvours,
Nantes. Trimestrielle.

/< La Graphologie », 150, houL St-Germ&in,
Paris. Abts. : France : 1 an : 12 fr. ;6 mois : 6 francs ; Etranger : 1 an :15 franos.

La Volonté, 15, rue du Louvre,Paris. Men
suel. Abonnement: un an : 2 francs.

La Semaine-Psychique, tous les vendredis
dans le grand quotidien« Paris-Jour,
nal ». Dir. : Proasseur Donato, 8, bout
deB Italiens, Paris.

Le Chrétien libre, 11, rue Git-le-Cœur,
Paris.

L’Action Nouvelle,Dir. : Ernest Damon,
à Gien (Loiret). Mensuel. Abonnement
1 an : 5 fr. Et 6 fr.

Le MouvementCosmique : fl fois par an j
80, rue Gortambert, Paris (18 )*

ALLEMAGNE
Die UebersinnlicheW*lt, mensuel, ré-

dakteur : M. Max Rahm,'Wilhemeha-
gen i/Mark (Allemagne).

AUTRICHE
Mitteilungendes Wiener Lesebluh.
<(

Sphinx », Franz Herndl, Wien XII, Tl-
voligasee, 54, Autriche.

ANGLETERRE
Light, hebdomadaire, 110, St-Martin’aLu

ne W. C. London. Recommandé. —
13 fr. 50 par an.

The Occult Review, William Rider enâ
son. Limited, 184, Aldersgate Street,
E.-C. Londres.

AUSTRALIE
The Harblnger ol ltght, mensuel, à Mel

bourne. — 8 fr. par an.
BELGIQUE

UnionLe Messager, bi-mensuel,Liège,
postale, § te.

La Vie d’Ontre-Tombs,revue mensuelle
M. Joseph Quinet, directeur, 88, rue
Frère Orban, jumet. Un an

v
3 fr,

La Revue Spirite, directeur J. Van Gee-
bergen, 29, rue Villette, Liège.

L’Ego, Raymond Delattre, Directeur* S
Jeumont (Nord). — Bi-mensueL Abon
nements : Belgique: 4 te. Etrang.fite

Le ProgrèsSpirite, 88, rue Frère Orban,
Jumet

Le Courrier Spirite Belge, M. Wibin, Di-

Espliatii ratiislle à riras et ès PÉoois (lit il est ie théâtre

«.ELU
lies Origines et les pins des Êtres et des ChosesïïmmÈ M SYSTÈME M MSNSS

Par Théodore WALTI
avec une Préface de Camille FLAMMARION

VOLUME IN-8° DE 500 PAGES AVEC NOMBREUSES GRAVURES
En souscription : 8 fr., aux Bureaux dû Fraterniste,4, Av. St-Josejili, Sin-le-Noble

CULTURE PERFECTIONNÉE DES ABEILLES
p^r les Ruches à .Rayons Mobiles

Grand rucher modèle de 100 Bûches DADANT-BLATT, 1er Prix, diplôme
d’honneur, Concours des Bûchers 1911 (le la Sociétéd’Apiculturede Touraine

Mllli Bï-AIC
MIEL BLANC DE CHOIX extrait de

beaux rayons dorés, par la force cen
trifuge et obtenu ainsi sans aucun con
tact avec les mains. Pureté et propreté
absolues. Goût très fin et délicieux. Rem
place le sucre en tout et partout.

Le prix unique de venteest de 1 fr. 60 le
kilog, logement et port en plus, soit : seau
vernis or, contenant 4 kg. 500 de miel, 9
francs ; seau contenant 9 kg de miel :
17 fr. franco. Gare ou domicileau gré des
clients.

Adresserles payementsen même temps
que les commandes aux bureauxdu «Fra-
temiste», 4, avenue Saint-Joseph, Douai-
Sin-le-Noble (Nord) qui les fera parvenir.

Les Expédition*ne sont faites qu’unelois chaque semaine.

Dupouy. — Le tolie devait» te spuriiBU»
(recommandé) : fi te, fifl

Ouvert(D»). — Le spiritisme,ses faits, ses
doctrinesg i ta

doux (fi.VL), — SKppal ies yIïëbEs &3£
•grils fies mort#) g i ta

ttphfls (Lfivi). — Le sorcier ie SSe&ffi»

rlam (J.)* — RéSexioas i‘ia Mtéat®»
p|||^ | grny («*)* « Le mai el l’évniætfe», l'flln
gBéhamtiaa S ta

Mrsieax (I1). — Lea reMisMaatfl üe l‘te
me b B ta H

Kspénanse (d’|, » As paJt Be l'Ombre,
(Ouvrage(les plus intécessaala: 80 te

Fahis* ie UhampvUle.— La gSttftaihle

mm
Tous les Fratemistas doivern être des

consommateurs de Miel, car, pour qui
comprendla Nature et pénètre la mysté
rieuse raison des choses, le Mie) est le
sucrenaturelconcentré dans tonte sa per
fection.

Miel et fruits renfermentle seul sucre
qui, à l’état physiologique et vivant, soit
approprié à notre organismeet bienfai
sant pour nous.

Le sucre naturelcontientencore nombre
d’éléments précieux, assainissants, diges
tifs et reconstituantsqui n’existentpoint
dans le sucre industriel.

Fratemistes, usez du Miel ; là est la
Vérité.

recteur,44, rue de Ruystoroeck,Bruxel
les. Abonn. : Belg. 2 te., Etr. 3 te.

L’Unitif, organe du Cuite « Antoiniste »,
2, rue des Bois de Mont, à Jemmeppe-
s.-Meuse, près Liège (Belgique).

La Revue Théosophique Belge, 112 A<v*,
de la Toison' d’Or, Bruxelles. Men
suelle : Abts. : Belgique: 5 te. ; Au
tres pays : 6 francs.

DANEMARGS
Lys Over Landet, Reventiovfsgade, 8, Co

penhague.
SandhedSBogereis, étude dei problèmes

métaphysiques, — Rédaction ut admi
nistration ; Sfrandiboulevardi 11®*, Go

*
ponhague*

EAPAGNS
Lumen, rédactionet administr. : Ruttla,

N° 14, Tarrassa,Barcelone (Espagne).
Abonnements: Espagne : 8 te. * Fran
ce • 18 te.

Nueva Era, Industria, 8, pmi. Sabbadel
(Barcelone). Espana : abt. : Pesetas :
3. Extranjeros : 6.

ETATS-UNIS
The progressive Thinker, hebdomadaire,

rédacteurJ. R. Francis*Chicago, Illi
nois. — 1 dollar par an.

The Bettar Life, Battle Creech, Michigan.
HAVANE

Revlsîa Esplritists de la Habane, men
suelle, Cai'rales, n° 82 à la Havane,

HOLLANDE
Met TœkcmsSlg:.-3vec,DeBiitprès'TJtrech,

8 florins par an.
Goesî aa Levea. B. M. Bever«lu!e, Zuid-

volde (Friesland), 2 florins par an.
M.et gplritistischeTydschrifî voor Neder-

isadscb-Iadiete Batavia (Java), 3, M.
vau d» WasL A6® florins par sn-

1ÏALIS
Lace et Ombra. Rome. fi fr. par an*

Etranger8 fr.* 4, Via Varesa.
FüosoSa délia Actetua, rerue mensuelle da

psychologie expérimentale,spteitT ' ne
et sciences occultes. Direct. : Inn. Cal
derone, via Bosco, 47, Palerme(Italie),

MJCXIQUK
La Nueva Era, Zuleta, 18, Mexico.
La Illustratione Espirita, par le Général

Réfugia Gonzales, Mexico.
NORVEGE

Morgendæmrlngen,mensuel (Skien).
PEROU

El soi, à Lima, directeur, Gario Pas Sot-
dan.

PORTUGAL
Novos Horisontes, Dir. : GilbertaMarquée,

166, Ruâ da Procissâo, Lisbonne.
Bimensuel, Portugal, 5 francs ;
Etrang., 7 francs.

A Luz da Verdade, Rua da Rooha, 24, An»
gra do Héroïsme, Iles Açores.

' REPUBLIQUEARGENTINE
Gonsiancia. hebdomadaire, directeur',P.M

Cosme Marino, rua Tucuman,1.788, à
Buenos-Ayres.

La Estrella de Occidente, rue Simpacha,
732, Buenoe-Ayres.

HUMUS
Les Merveilles de la Vie, directeur M.

Vitoif Ghiopicki, S0, rua Vllczâ. â
Vemsovie.

SERBIE
Ls Monde Spirite (« Duhovni Svet *), ge-

vue mensuelle. Abonn. par an :
è

Belgrade (Serbie)
SUISSE

Revue Suisse des Sciences Psychiques, 2,
rue des Délices, Genève. 5 te. par on ;Etranger 6 francs.

LE SALON DE LA MODE 1

BI - MENSUEL
Véritable Revue de la Famille.

LE PLUS ÉLÉGANT ET LE PLUS PRATIQUE DES JOURNAUXDE MODES
Modes.

—
Littérature.— Beaux-Arts.

—
Travaux féminins.

—PREMIÈRE ÉDITION
Aveo Gravuresnoires

Planchesde broderieset PatronsdécoupéB
BU W, 14' »; SU MOIS, 7'50; TROIS MOIS, 4' »

PREMIÈRE ÉDITION DE LUXE
Aveo 24 Gravurescoloriées

Planches de broderieset Patrons déooupés
UN AN, 20' »; SIX BOIS, 10’50; TROIS BOIS, 5'50

Envoi d’nn Spécimen contre 60 centimes en timbres-poste.

Gaston DROUET, Directeur - 0, Ru©VexxtadOUï»,PARIS (!••)

i ni il i i uni il h nr
nnim—rrrraft^n mm it ~r~~ ~ ~~ " —r 1 rr m mm

J

Jean BEZIAT à
IngénieurAgricole, Professeur d'Agriculture

Directeurde ïInstitutPsychotique

LE JARDIN
ENCYCLOPÉDIEDE L’HORTICULTURE

Potager, Fruitier, Parcs, Jardins, Serres

1100 pages, 600 gravures

Ouvrage couronné du Prix Joubert de

’Hyberderieet de la Grande Médaille d’Or
de 500 francs de la Flore de France.

e PHANCS.
En Vente aux Bureaux du Fraterniste.

s©

. — L*
itetaKtfeB êtawf ton Ê&a

** mm*
a ta

üuillet (J.-*.). —« L’amoag d le marUtfis
seion le spiritisme : S te,

ffisldaaatshte*— L» rtalité lea etfrite
gauc l««r èsrUsce dlraete g fi ta

tea (flUMs— La STI* Satsirae« iz Sslease
moie»e t a ta

Rome. — Lea lsmièseï efl Isa nsahrea ë&
siteiSatsiiama g l ta ?&

Hiawi (te"). — Etaiiea *piritea
6

mseais,
gâïiozspMa, mssfofitaft; i ir, »

HumKAEü — La BSSveae Sgr&sa&si
de Aweiesilmig fi ta W

fleaoæ (La Sonaxeg*— La jghéEitmiAf.fihés»
Qi«h* i B ta flfl

iheolllQl (Lnaia). « Le ijgftftiasBe iaaa m
aacaifie g Eta

iMdliüî ILoaiaf. — Ëe lia Be Stfi g S ta
fBOheta ™ L’EaggriS teHigea*Ka

ï 1 ta
asasa

fl ta

Restaurant du Facteur

Maison Emile LAMBECQ
11, Rue de Faubourg, SIN-LE-NOBLF

à 150 mètres de l’Institut

CHAMBRES GARNIES
PENSION BOURGEOISE

Itfl JAIIISON PREND DES PENSIONNAIRES

Écrire fi l’avance
AiirvUie (J. a. de;, — Des t»prlta et dr

leurs menifeetâtionsSuidiquea : 48 te.
Moreau (Mme). — Lumièreet Vérité : 3 te*
Morin. — Dumagnétisme et des 8*leaoee

oesultea g fl ta
Moutia. — Le acwelkypnotiatai f ta
Mvlîogg. — Vos îoaoea et la Esoyas te

lea agiliaer i fi swi* I Sa.
MBs«|«nrtlK. -v u Survieî $ b.
Nnlaek — Italea ghilaaopkSgseHeâ aaà-

fiathyafsseas 9 ta B#
Hsioriteh, » La ltiefitè fie la Bo&afê

1 ta
NSfl (3aH.p..«*Lea graaâs 1 èsM
Mb* (ias-i* — a as a«a &*m-

9 h ta BS
Ulear.— La Frâ?emiag dasa
«lois, — L’âme dSEa la aelile «3 iaea M

KimmeÜ g fi ta IB
rtaaüi,- Sestss fie VwfOFM 11 ta »
flKËSte|f*S, — jftaB'fiUHt m IssîesS mtr

ï fl ta
i I

COM M ENT
on produit le SommeilMa
secours des yeux. Tel est
vient de paraître,renversantthéoriesdu BanalHypnotismequi est toujoursdangereux et
souvent grotesque.

Aperçude quelques chapitres : CréduiltC. — Etat dans
lequelon peut obtenir chez le dormeurde rapides progrès
en écriture,en calculet en peinture.

Catalepsiesouple. — Poses invraisemblablesdes sujets
rompant les lois de l’équilibre. — Diminution de poids
variantde 3 à i5 kilos.— Expressions inénarrablesobtenue*
sous l’influencede la musique.

(Somnambulisme.—Luciditéet clairvoyance,
—

Compte
rendu de notregrande expérience du i3 juin 1908 à Long-
champ avec la fameuse Lucie, de célèbre mémoire. Le récit
de cette journée, où MistressHarrisson,de 1Exccntric-Club
de Londres, joua un si grandrôle, restera immorteldans les
annales du Magnétisme.

Un cïiapitred’Or.— Guérisondes mauvaiseshabitudes
de toutenature à l’aidedes suggestions Post Hypnotiques...
A quelmoment faut-illes donner ? Quelleest la phase qui
leurdonne le plusde portée ? Aucunlivre n’a encore tranché
cette importantequestion.

Ce volumede grand luxeest envoyé francoet recommandé
contre 4 fr. (timbresou mandat) — Etranger4 fr. 50. —
Adresser les commandesà U. SUAHBÜAîné, Magnétiseur-
Praticien,35, rue Dequen,àVincenncs(Seine). Noticegratis,
Æaae

A LOUER
OTTRAVAUirDÉNOS CHEm^AMlS -̂1

DE L’ESPACE
obtenus par l’Institut Général PsychosiqueLA vie;

Tome I
MAXIMES ET PENSEES -DU 10» PLAN

Les Constances Anioniques de l’Huma
nité et des Animalités.— Le Libre Arbi
tre. — Le Fakirisme et l’Extase post-
mortem. — La Franc-Maçonnerie et
les

.
*

. . — La Psychose invertieou Ho
mosexualité. — Les Hystéroldescrimina-
loïdes. — Les Caractères, la Bestialité, la
Volonté, les Chutes décastrales, le Ha
sard. — La formation de la Terra — La
Mégalicité, la Prodicité.— Les Guérisons.
— Créations animales et végétales. — La
Néohumanité. — Le Mécanisme de la
Conception immaculée. — Les Psychoees.
— La triplicité univerelle. — Les Gomè-
tee, etc. — LE VIBRANISME.

Prix : 3 fr. 50.

Ouvrage recommandé
L’IDEAL DES TEMPS NOUVEAUX

par Paul NORD.
Tous ceux qu’intéresse le problèmedie

l’Ameet de la Destinée, voudrontposséder
cet ouvrage d’une haute tenue littéraire,
dans leur bibliothèque.

Ecrire aux bureauxdu « Fraternistea,

Iküiiai i Jean


